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Bienvenue en Nouvelle-Zélande - Nouvelle-Zélande
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ABEL TASMAN NATIONAL PARK - Le parc national Abel Tasman offre de jolies balades en kayak.

© Jiri Foltyn – Shutterstock.com







Bienvenue en Nouvelle-Zélande
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ROTORUA - Village maori Te Papaiouru Marae, Rotorua.

© Photo Image – Shutterstock.com
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« Aotearoa » ou « le pays du long nuage blanc » c'est ainsi que les Maoris ont surnommé celle que l'on appelle aujourd'hui « la Nouvelle-Zélande ». Avec une population de 5,1 millions d'habitants répartis sur 270 000 km², il va sans dire que la nature y est toujours reine. De l'île du Nord à l'île du Sud, elle dévoile son plus beau visage avec des paysages et reliefs d'une si extrême richesse qu'on les croirait tout droit issus d'un rêve. Ce « Paradis du Pacifique » nous rappelle d'autres contrées tandis qu'aucune contrée ne lui ressemble ; sa multitude de paysages nous interroge, nous surprend et nous laisse penser que la Terre entière y est représentée : plages, lagons, vagues, falaises, fjords, forêts primaires, volcans, montagnes sans parler de la biodiversité incroyable… Des étendues du Northland à la Péninsule de Coromandel, des vagues de la côte ouest à Wellington l'étincelante, des Sounds de Picton à la faune de Kaikoura sans oublier le Fjordland mythique et l'infatigable Otago, tout n'est qu'étonnement, surprise et émerveillement. Terre maorie, pays des « kiwis », paradis des backpackers, des marcheurs et aventuriers en tout genre, la Nouvelle-Zélande a ce quelque chose qui rassemble. En étant l'un des derniers pays au monde à avoir été découvert et colonisé, elle possède une histoire moderne récente qui se construit encore. Chaque année, de plus en plus de gens partent à sa rencontre. Pour le travail ou le loisir, la Nouvelle-Zélande garde son image d'eldorado, cette terre de tous les possibles, de découvertes et de nouveaux projets… Elle marque tous ceux qui la vivent, le temps d'une semaine, de quelques mois, ou de plusieurs années et offre assurément, la possibilité de voyages inoubliables… Kia Ora ! 





Découverte
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Découverte - Mont Taranaki.

© wilpunt – iStockphoto.com
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Les plus de la Nouvelle-Zélande
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FOX GLACIER  - Randonnée sur Fox Glacier.

© Niradj – Shutterstock.com
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La culture maorie
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La rencontre entre la culture maorie et européenne est capable de montrer de beaux exemples d'influences réciproques passant intelligemment sur les querelles passées. La présence de la culture maorie est forte, bien que parfois réduite à la portion congrue. En dehors des circuits commerciaux, elle se cherche encore. Même si certains tour-opérateurs commencent à développer des produits touristiques bien ficelés, c'est auprès des habitants et de leur histoire que l'on se sent au plus près des racines de ce pays.



Une nation écoresponsable
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La Nouvelle-Zélande offre la possibilité de mettre le pied dans des forêts préhistoriques, au plus proche de la nature originelle, comme dans la forêt du Gondwana, peuplée par les exemples les plus rares d'oiseaux incapables de voler (kiwi, weka, kakapo, takahe, moa).
La géologie récente révèle une histoire fascinante par ses fossiles, notamment au Vanished World Centre dans le Waitaki District. Mais surtout, les Kiwis sont très au fait de leur impact sur la nature et tendent à le minimiser autant que faire se peut. Si on qualifie souvent la Nouvelle-Zélande de destination "écolo", il y a encore beaucoup de travail à faire dans ce sens (sacs plastique distribués en masse dans les magasins...). Cependant, l'économie d'énergie et le respect de la nature font partie intégrante des principes qui régissent la société néo-zélandaise.



Le contact facile

La Nouvelle-Zélande offre de nombreuses possibilités et ses habitants sont extrêmement hospitaliers. On discute facilement avec le premier venu et il est très aisé de faire connaissance avec les locaux. Il ne faut pas hésiter à y tenter l'aventure ; l'hospitalité des habitants fait partie des trésors qui attendent le voyageur.



Des sensations fortes à foison

L'aventure ici s'adresse à un large public et se conjugue avec de longues randonnées à pied : 20 minutes (de l'océan Pacifique à la mer de Tasman) à 12 jours (dans la forêt vierge du Fiordland National Park). Les plus sportifs pourront participer aux plus grands challenges cross-country du monde (Southern Traverse). Presque toutes les rivières peuvent être parcourues en kayak, en rafting ou en jet boat. Chaque paysage est accessible en VTT, en quad ou en motocross. On peut se jeter, depuis de nombreuses structures en altitude, équipé d'un élastique aux pieds, descendre en rappel dans les gouffres de la terre, marcher sur un glacier ou faire des acrobaties aériennes.



Une sécurité optimale

La Nouvelle-Zélande est probablement l'une des destinations les plus sûres au monde : pas d'animal dangereux, un comportement très courtois et un civisme exemplaire en font l'un des meilleurs séjours potentiels pour un premier voyage ou une expédition en solo.



La Nouvelle-Zélande en bref
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NAPIER - Dans les rues de Napier.

© chameleonseye – iStockphoto
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Le drapeau néo-zélandais
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Le drapeau néo-zélandais - Drapeau nouvelle zelande




Inspiré du drapeau anglais, il a été adopté en tant que drapeau officiel en 1902. L'Union Jack, drapeau du Royaume-Uni, traduit l'appartenance de la Nouvelle-Zélande au Commonwealth.

Les étoiles symbolisent les quatre astres les plus brillants de la Croix du Sud, constellation de l'hémisphère austral, servant autrefois aux navigateurs de repère d'orientation.

Depuis plus de 30 ans, on débat de l'adoption d'un drapeau plus représentatif de l'indépendance néo-zélandaise, mais une bonne part de la population reste nostalgique de l'époque britannique.







Pays
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Pays - Rakiura

© highluxphoto – stock.adobe.com
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[image: ] Nom officiel : New Zealand.

[image: ] Capitale : Wellington.

[image: ] Superficie : 269 652 km².

[image: ] Langues : La Nouvelle-Zélande a trois langues officielles : l'anglais, le maori, ainsi que la langue des signes depuis 2006.



Population
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[image: ] Nombre d'habitants : 5,1 millions d'habitants (2024).

[image: ] Densité : 18,9 habitants / km2.

[image: ] Espérance de vie : 82,9 ans (84,8 ans pour les femmes et 81,2 ans pour les hommes).



Économie

[image: ] Monnaie : La monnaie néo-zélandaise est le New Zealand Dollar, ou le « dollar néo-zélandais » ; symbole NZ$ ou NZD.

[image: ] PIB : 253 milliards de US$ (2023).

[image: ] PIB/habitant : 48 071 US$/habitant (2023).

[image: ] Taux de croissance : 1,1 % (2023).

[image: ] Taux de chômage : 4,6 % (2024).

[image: ] Taux d’inflation : 4 % (2024).



Décalage horaire

En hiver lorsqu'il est 8h à Paris, il est 20h à Auckland (12h de plus). En été, lorsqu'il est 8h à Paris, il est 18h à Auckland (10h de plus).

Il ne faut pas oublier que la Nouvelle-Zélande est l'un des premiers pays sur la carte à commencer un jour nouveau.



Climat
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Climat - Bloc Meteo nelle zelande



Hémisphère Sud oblige, l'île du Sud accuse les températures les plus fraîches et c'est donc Northland qui profite des heures les plus chaudes. Le climat étant tempéré, il fait cependant rarement plus de 30 °C et le mercure descend rarement en dessous de zéro, hormis dans les régions montagneuses bien sûr.



La Nouvelle-Zélande en 10 mots-clés



All Blacks

Véritable phénomène du rugby mondial, l'équipe nationale des All Blacks (« tout en noir ») fait la renommée du pays. L'équipe est réputée tant par la qualité de son jeu – c'est l'une des meilleures équipes du monde – que par la danse guerrière issue du folklore maori qui accompagne chaque début de match : le célèbre Haka. L'équipe nationale féminine s'appelle, elle, les Black Ferns (Fougères Noires).



Aotearoa

En langue maorie, ce terme signifie « la terre du long nuage blanc ». La Nouvelle-Zélande fut baptisée ainsi par les premiers colons d'origine polynésienne ayant aperçu les nuages sur l'horizon, signes de la proximité de la terre.



Aventure
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Aventure - Randonnée dans la parc national de Tongario.

© Maridav – Shutterstock.com



La Nouvelle-Zélande est le pays n° 1 de l'aventure et des sensations fortes. Saut à l'élastique, jet-boat, rafting, quad, sandboarding, spéléologie, plongée, les activités ne manquent pas pour profiter de la nature à fond !



Greenstone (Pounamu)

De la famille du jade, la néphrite, ou Pounamu en maori, est traditionnellement utilisée par les tribus maories dans la confection de leurs bijoux, pendentifs et symboles de prestige comme la massue (mere) portée par les chefs tribaux. Il est d'usage de ne pas acheter un bijou en Pounamu pour soi mais pour offrir.



Kiwi

Symbole de la Nouvelle-Zélande, cet homonyme évoque bien sûr le fruit mais également l’oiseau nocturne et taciturne qu’est le kiwi. Les Néo-Zélandais sont fiers de cet emblème si atypique mais parfaitement représentatif, selon eux, de leur tempérament.



Maoris
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© Chris Howey / Shutterstock.com



Colons polynésiens débarqués il y a plus d'un millier d'années, les Maoris ne représentent qu'un peu plus de 17 % de la population. Certains différends subsistent aujourd'hui encore entre les communautés maories et wasp, notamment en ce qui concerne l'héritage des terres de leurs ancêtres.



Moutons
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HAMILTON - Paysage de la région Waikato.

© Natmint – iStockphoto



Pour plusieurs millions de moutons, la Nouvelle-Zélande offre de vertes et vastes prairies. L'élevage intensif et l'agriculture en général font partie des principales ressources économiques du pays. Le prix de la viande est particulièrement bon marché et celle-ci est, en général, d'excellente qualité.



Ponga

Très répandues en Nouvelle-Zélande, ces fougères arborescentes sont de véritables arbres pouvant atteindre une dizaine de mètres de hauteur. Issue du fond des âges, la silver fern (nom anglais pour « fougère arborescente ») est devenue, avec le kiwi, l'un des emblèmes du pays.



Volcan

Situé sur ce que les géologues appellent « la ceinture de feu » (rencontre entre les plaques tectoniques pacifique et australienne), le pays connaît une activité sismique importante. Témoins majeurs de cette activité, l'île de White Island ou encore le parc de Waiotapu Thermal Wonderland offrent un spectacle captivant.



Wicked

Au cours de votre séjour, lors de discussions avec des Néo-Zélandais, vous entendrez certainement le mot « wicked » prononcé. Inutile de vous précipiter sur le dictionnaire de poche, vous n'y trouverez pas le sens de ce terme d'argot qu'il faut tout simplement traduire par « génial ! ».



Survol de la Nouvelle-Zélande
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Survol de la Nouvelle-Zélande - Paparoa

© Miriam – stock.adobe.com
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Géographie
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Géographie - Site géologique de Wai-o-Tapu, près de Rotorua.

© donvictorio – iStockphoto.com
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Un pays aux antipodes

La Nouvelle-Zélande se trouve à 2 200 km de l'Australie, à 10 000 km des États-Unis et à 19 000 km de la France. Elle est située au sud-est de l'océan Pacifique, bordée par ce dernier et par la mer de Tasman, qui la sépare de l'Australie. C'est un archipel composé de trois îles principales : l'île du Nord, l'île du Sud et Stewart Island. Son territoire inclut également les îles Chatham, Raoul, Campbell et Tokelau ainsi que le territoire de Ross Dependency, en Antarctique, où se trouve Scott Base. Sa superficie totale est de 267 710 km², ce qui correspond à la superficie du Gabon ou du Royaume-Uni et à la moitié de celle de la France. Elle s'étend du 33° au 53° de latitude sud et du 160° au 173° de longitude ouest. Les trois principales îles sont comprises dans une bande de 1 600 km de long et de 450 km de large, mais, le plus souvent, ces îles ne dépassent pas 200 km en largeur. L'Île du Nord (113 730 km²) – grâce à Auckland – représente près de 70 % de la population et du commerce du pays. L'Île du Sud (150 437 km²) et l'Île Stewart (1 680 km²) sont beaucoup plus sauvages et offrent des paysages ainsi que des treks merveilleux.

Relief

Il y a 350 millions d'années, la Nouvelle-Zélande était recouverte par la mer entre la côte australe à l'est et l'Antarctique, deux parties de l'ancien supercontinent « Gondwanaland ». Lorsque ce continent se sépara en plusieurs masses terrestres, la Nouvelle-Zélande fut, elle, dérivée et isolée vers l'est dans l'océan Pacifique par les forts mouvements de plaques tectoniques. La Nouvelle-Zélande est aujourd'hui encore l'une des zones au monde où la tectonique des plaques est la plus active. En effet, elle est traversée du nord au sud par la frontière tectonique entre la plaque pacifique et la plaque australo-indienne : elle se trouve sur ce que les géologues appellent « la ceinture de feu du Pacifique » (ring of fire). Sous l'île du Nord, la plaque pacifique plonge sous la plaque australe et ce phénomène est à l'origine des activités volcaniques et hydrothermiques. La zone majeure d'activité est la Taupo Volcanic Zone qui s'étend sur 250 km, de White Island (au large de la Bay of Plenty) jusqu'au Mont Ruapehu dans le Central Plateau (dernières éruptions en septembre 1995, en juin 1996 et en juillet 1997). Dans l'île du Sud, les deux plaques coulissent l'une contre l'autre et ce frottement, à l'origine de la formation des Alpes du Sud, les élève encore de près d'un centimètre par an ! Seulement 25 % du territoire de la Nouvelle-Zélande se trouve à moins de 200 m d'altitude. Ce pays compte 6 880 km de côtes dont une grande partie est encore à l'état sauvage, voire inexplorée par l'homme.

Les parcs nationaux sont au nombre de 14 (le dernier étant le Rakiura National Park sur Stewart Island) et représentent près de 12 % du territoire. Le plus renommé est le Fiordland National Park, inscrit au patrimoine mondial par l'Unesco.



Climat

Le climat néo-zélandais est un climat tempéré qui varie du subtropical dans le nord, au climat froid et sec dans le sud. Cependant, les températures restent moyennes, avec du vent et des chutes de pluie réparties sur toute l'année. Seul le Central Otago subit un climat un peu plus extrême. Dans l'île du Nord, l'hiver est assez tempéré : on y laisse les troupeaux à l'extérieur toute l'année.

Les chaînes de montagnes – qui traversent l'île du Sud (du sud au nord) – ainsi que l'île du Nord – de Wellington à la Bay of Plenty – forment une barrière qui permet de différencier la côte est de la côte ouest, généralement plus venteuse et humide. Cette différence climatique entre l'est et l'ouest est quasiment aussi importante qu'entre le nord et le sud.

La moyenne de pluie pour le pays est élevée et varie d'un extrême à l'autre puisqu'elle se situe entre 640 (Central Otago) à 12 000 mm par an (Fiordland National Park). Réparties sur toute l'année, elles sont un peu plus importantes de mai à juillet.

Le vent est quant à lui presque partout présent tout au long de l'année, et particulièrement fort dans la Cook Strait (à Wellington, 190 jours par an). C'est généralement un vent d'ouest. Cependant, un vent très sec souffle en été à Christchurch. Dans le Northland, une partie du pays très étroite, le vent continu provoque de brusques changements climatiques, et il est fréquent d'y voir un arc-en-ciel.




Le soleil de Nouvelle Zélande

Il brille sur tout le pays deux mille heures par an en moyenne. Les plus favorisés en la matière sont les habitants de Napier, Blenheim et Nelson, avec 2 350 heures par an. Attention : été comme hiver, l'exposition au soleil est ici plus dangereuse qu'ailleurs, à cause du trou dans la couche d'ozone. Munissez-vous de bonnes lunettes de soleil ainsi que d'une crème solaire à indice de protection élevé.






Environnement

Le pays est pionnier à bien des niveaux : premier pays à interdire formellement le nucléaire, il créait également son premier parc national en 1887, seulement quinze ans après son homologue américain Yellowstone, le plus ancien parc national au monde. Aujourd'hui, les Kiwis essayent de transmettre leur amour de l'environnement à leurs visiteurs en leur faisant signer dès leur arrivée la promesse de Tiaki (« protéger » en maori). En vigueur depuis 2015, cette charte vise à inculquer de bonnes habitudes aux touristes, et notamment à freiner le fléau du camping sauvage.

[image: ] Un fort taux d'endémisme. En 2019, le ministère de l'Environnement a publié le rapport Environment Aotearoa dressant un état des lieux inquiétant de la biodiversité : 4 000 espèces seraient en danger d'extinction. Parmi les coupables, les espèces introduites causent des ravages. Les rats, les chats ou les opossums sont ainsi des prédateurs redoutables, pour une faune qui n'y a jamais été confrontée.
Le pays du Kiwi (lui aussi en voie d'extinction) prend toutefois les mesures nécessaires. Devant l'hécatombe, dès 1953, le Parlement signe le Wildlife Act, qui interdit, selon les cas, de tuer, chasser, manger ou posséder la majorité des vertébrés indigènes de l'île. Les espèces les plus vulnérables font aussi l'objet d'actions ciblées. À plus grande échelle, le programme Predator Free New Zealand 2050 prévoit de débarrasser l'île de tous ses prédateurs introduits d'ici 2050.

[image: ] La forêt face aux bûcherons. Autrefois recouvert à 80 % de forêt, le territoire s'est peu à peu vu remplacer par des champs, si bien que les arbres couvrent aujourd'hui un peu moins d'un tiers du pays. On estime que 70 000 ha de terres ont été rasés pour être convertis en pâturage pour accueillir les 30 millions de moutons que compte aujourd'hui le pays ! 
Le pays est toutefois bien décidé à inverser la tendance. La politique des parcs nationaux, commencée dès 1887, participe largement à préserver le bush : nom local de la forêt native.




Les parcs nationaux de Nouvelle-Zélande


En 1887, le peuple maori Tuwharetoa fit don au peuple néo-zélandais de ses sommets volcaniques ancestraux : le Ruapehu, le Tongariro et le Ngauruhoe. C'est ainsi qu'est né le premier parc national du pays, sur l'île du Nord. Aujourd'hui, les parcs sont nombreux sur tout le territoire : 14 parcs nationaux, 20 parcs forestiers, couvrant ainsi 30 000 km2 du territoire. Véritables paradis écologiques, on y trouve montagnes, glaciers, fjords, lacs, plages, rivières et forêt primaire où vivent de nombreuses espèces animales et végétales menacées.

L'île du Nord

[image: ] Le parc national d'Urewera est la plus grande forêt vierge de l'île du Nord. Il abonde en oiseaux sauvages et possède deux lacs exceptionnels : le Waikareiti et le Waikaremoana.

[image: ] Le parc national de Tongariro a trois sommets volcaniques superbes qui entrent encore parfois en activité. Il est classé au patrimoine mondial de l'Unesco.

[image: ] Le parc national d'Egmont est dominé par un cône volcanique enneigé, similaire au fameux mont Fuji au Japon.

[image: ] Le parc national de Whanganui englobe le bassin de la rivière Wanganui, la plus longue rivière du pays, dont les canyons sont propices aux balades en canoë ou en kayak.

L'île du Sud

[image: ] Le parc national Abel Tasman a des plages de sable désertes, de vastes baies et une brousse épaisse.

[image: ] Le parc national de Nelson Lakes est montagneux et enserre les lacs Rotoiti et Rotoroa.

[image: ] Le parc national de Kahurangi couvre toute la pointe nord-ouest de l'île.

[image: ] Le parc national de Paparoa possède de nombreuses grottes ainsi que de curieuses concrétions calcaires, au nord de Greymouth.

[image: ] Le parc national d'Arthur's Pass, à l'ouest de Christchurch a une station de ski renommée ainsi qu'une route superbe (la SH 73) qui le traverse de part en part.

[image: ] Le parc national de Mount Cook entoure le sommet le plus élevé du pays (3 754 m).

[image: ] Le parc national de Westland a deux lacs très fameux pour la pêche (Mapourika et Wahapo).

[image: ] Le parc national de Mount Aspiring, dans les Alpes du Sud, est dominé par le mont Aspiring (3 030 m) et possède également une végétation tropicale très dense avec des fougères arborescentes superbes et des dizaines de cascades.

[image: ] Le parc national du Fiordland est le plus sauvage mais aussi le plus grand, le plus mystérieux et le plus inaccessible des parcs de Nouvelle-Zélande (cinquième au monde). Ses fjords sont innombrables et l'une des meilleures façons de l'aborder est de le survoler. Comme le Tongariro, il est classé au patrimoine mondial de l'Unesco.

[image: ] Le parc national de Rakiura est le dernier-né des parcs. Couvrant 98 % de Stewart Island, il est le meilleur endroit pour observer le kiwi à l'état sauvage.







Faune et Flore


[image: ]

Faune et Flore - Kakariki dans la réserve naturelle de Zealandia.

© Steve – stock.adobe.com
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Faune

Ce sont les oiseaux qui dominent en Nouvelle-Zélande. Les oiseaux sont abondants près des côtes. Des espèces, presque disparues sur les deux grandes îles, peuvent s'observer dans des réserves ou sur les îles au large. Nombre d'oiseaux néo-zélandais, dont le kiwi, n'ont pas développé d'ailes car il n'y avait pas de prédateurs dans la région avant que l'homme n'y introduise le chien, le chat ou encore le rat et l'opossum. Aujourd'hui, le lapin, l'opossum, le furet et le cerf sont considérés comme nuisibles et souvent traqués.

[image: ] Le kiwi. Oiseau emblématique de la Nouvelle-Zélande, il appartient à la même famille que l'autruche ou l'émeu. Incapable de voler, sa présence en Nouvelle-Zélande s'explique par la situation isolée de ce pays et la rareté des mammifères prédateurs. Il existe trois espèces reconnues de kiwi (tokoeka en maori).

[image: ] Le grand kiwi moucheté (great spotted kiwi) vit uniquement dans le Fiordland, dans l'île du Sud, ainsi que sur Stewart Island (entre 10 000 et 20 000 individus).

[image: ] Le kiwi brun (brown kiwi) est très répandu au nord et au centre de l'île du Nord alors que quelques groupes d'une centaine d'individus vivent près d'Okarito, dans l'île du Sud.

[image: ] Le Tuatara. Véritable fossile vivant, ce reptile natif de la Nouvelle-Zélande, serait vieux de quelque cent millions d'années. Actuellement protégé, il coule des jours paisibles dans des petites îles au large du pays.

[image: ] Insectes dangereux. L'araignée katipo qui est assez venimeuse pour tuer d'une seule piqûre. On la trouve principalement sur la côte ouest de l'île du Nord. Mesurant 25 mm (pattes comprises), elle est noire avec une bande rouge orangée sur le dos, très proche de la Redback australienne.

Flore

La Nouvelle-Zélande déploie de vastes forêts luxuriantes facilement classables en deux catégories :

[image: ] La forêt dominée par les conifères (softwoods). Classés en quatre familles, les conifères forment une forêt tempérée et toujours verte que les Kiwis appellent le « bush ».

Elle se trouve généralement dans le nord ainsi que dans les endroits chauds et humides, et au pied des montagnes. Bref rappel : le symbole de la Nouvelle-Zélande est la fougère d'argent (silver fern) et non le kiwi !

[image: ] La forêt de hêtres et de plantes à fleurs (beech forest et hardwood trees). Elle croît davantage dans le Sud et dans les endroits secs. Près de 80 % des plantes à fleurs en Nouvelle-Zélande sont endémiques. Vous pourrez y admirer par exemple, le pohutukawa et le rata (rouges), le kowhai (jaune) ou le white laceback (blanc).

Quand les premiers Polynésiens arrivèrent en Nouvelle-Zélande, plus de 80 % du pays étaient couverts de forêts.



Histoire
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Histoire - James Cook

© clu – iStockphoto.com



Les premiers navigateurs polynésiens

[image: ] Les premiers habitants pré-polynésiens. L'existence d'habitants ayant précédé les Maoris est validée par l'abondance de gisements archéologiques de poterie, art que ne maîtrisaient pas les Maoris. Ce peuple, connu sous le nom de Lapita, s'étendit à travers le Pacifique jusque dans les îles Samoa et Tonga, il y a plus de 3 000 ans.

[image: ] Dates, origines et trajets. Il est admis que ceux-ci arrivèrent de Polynésie au cours du XIIIe siècle.

Cependant, la toute première découverte de la Nouvelle-Zélande en 925 reviendrait au personnage nommé Kupe, un navigateur polynésien. Ce dernier serait venu en pirogue de l'île d'Hawaiki, il aurait abordé l'île du Nord à laquelle il aurait donné le nom d'Aotearoa, « le pays du long nuage blanc », en raison de son activité volcanique. Il aurait visité la Nouvelle-Zélande puis serait reparti vers Hawaiki.

Bien plus tard, vers 1150, Toi aurait quitté Hawaiki à la recherche de son petit-fils. Une fois arrivé à Whakatane, il s'y serait installé.

La « Grande Flotte », composée de sept pirogues, marquera l'arrivée en masse des Polynésiens, vers 1300.

Les Européens n'eurent, eux, connaissance de l'existence de cette terre qu'en 1642. Connues aujourd'hui sous le nom de Maoris, les différentes tribus qui peuplaient la Nouvelle-Zélande ne se considéraient pas comme un peuple à part entière. Il fallut attendre l'arrivée des premiers Européens pour que le terme maori, signifiant « normal », soit utilisé. Les colons polynésiens introduisirent avec eux le chien polynésien (kuri) et le rat (kiore).

[image: ] Mode de vie. Les Maoris se sont transmis une riche tradition orale faite de contes et de légendes. La transmission de ce savoir passait par la récitation du whakapapa (généalogie). Les concepts de mana (statut ou pouvoir) et de utu (réciprocité) étaient les éléments clés de la culture maorie, tout comme les batailles entre tribus.

Ces batailles permettaient de se procurer certaines ressources tout en contribuant à maintenir le prestige de la tribu. Les armes de guerre étaient fabriquées en bois et en pierre. Ces hostilités ne duraient jamais bien longtemps. Le plus souvent, les Maoris vivaient dans des campements au gré des saisons.

L'arrivée des Européens

[image: ] Abel Tasman fut le premier Européen, en 1642, à découvrir la Nouvelle-Zélande. Il navigua le long de la côte ouest du pays. Le nom de Nieuw-Zeeland a été donné ultérieurement par un cartographe hollandais, du nom d'une province hollandaise, alors appelée Nouvelle-Hollande. Les premières images de Nouvelle-Zélande étaient le travail des artistes accompagnant Abel Tasman.

Il faut attendre l'année 1769 pour que le capitaine britannique James Cook et quelques scientifiques arrivent en Nouvelle-Zélande, à bord de l'Endeavour. Le 9 octobre, ils accostèrent à Gisborne. Cook eut de bons contacts avec les Maoris. La carte très précise dessinée par Cook après son premier voyage en 1769-1970 est une merveille.

[image: ] Pionniers. Plus de 50 ans après la fondation de Sydney, en 1788, la Nouvelle-Zélande n'était qu'une dépendance de la région de Nouvelle-Galles du Sud. La plupart des colons européens provenaient d'ailleurs de Sydney. Si, vers la fin du XVIIIe siècle, les baleiniers et chasseurs de phoques venaient y prospecter, ce n'est qu'au cours du XIXe siècle que certains vinrent s'y établir. Durant cette période, la Nouvelle-Zélande faisait partie d'un système économique s'étendant à travers tout le Pacifique et exportait en quantité vers la Chine. Dès 1790, les Maoris firent commerce avec les Européens (les armes à feu étaient appréciées). On commença à introduire les moutons, les bovins, les chevaux et les volailles. Les Européens furent d'abord effrayés par le cannibalisme des Maoris. Les premiers missionnaires arrivèrent en 1814 dans la Bay of Islands. Les maladies apportées par les colons firent bien plus de ravages que les armes à feu importées d'Europe.

Le commerce de la laine s'établit avec Sydney. De leur côté, les Français entamèrent également la colonisation (Akaroa en 1840). Pour les contrer, le gouvernement anglais signa l'annexion de la Nouvelle-Zélande.

[image: ] Hongi Hika. En 1820, le chef Hongi Hika de la tribu Ngapuhi se rendit en Angleterre et rencontra le roi George IV. Hongi trouva le système anglais très intéressant. À son retour, il arma ses guerriers de mousquets et partit, en 1821, à la conquête de la Nouvelle-Zélande pour en devenir le roi. Le pays fut plongé dans une guerre sanglante (the never to be forgotten terror).

[image: ] Le rôle des missionnaires. Un aumônier de Sydney, Samuel Marsden, a fondé la première mission chrétienne à Bay of Islands en 1814. En 1840, plus de 20 missions s'étaient installées. Les Maoris apprirent les principes de la foi chrétienne, à lire, à écrire, et les techniques d'agriculture et de commerce. Les missionnaires transcrivirent également la langue maorie sous forme écrite.

Un territoire en conflit

[image: ] Traité de Waitangi. William Hobson persuada les chefs maoris de se rallier à la souveraineté britannique. Le 6 février 1840, le traité de Waitangi fut signé. Selon la version du traité, les textes ne sont pas les mêmes : soit en maori ils se soumettaient au pouvoir de la Couronne britannique en échange de garanties sur leurs terres et leurs possessions, soit, pour la traduction anglaise, ils accordaient terres et souveraineté à la reine d'Angleterre. Hobson devint le premier gouverneur de la Nouvelle-Zélande. En 1841, la Land Claims Ordinance fut proclamée : toutes les terres non occupées ou non utilisées par les Maoris devaient revenir au gouvernement britannique. À cette époque, les Maoris possédaient 26 560 000 hectares de terre. À la fin du siècle, ils n'en possédaient plus que 4 431 795 hectares.

[image: ] Hone Heke. Hone Heke, premier chef maori à avoir signé le traité de Waitangi, abattit le mât du drapeau de la Nouvelle-Zélande à Russell en signe de protestation. Le mât, toujours debout, est encore visible.

[image: ] Les Land Wars. Entre 1840 et 1865 de nombreuses tribus se révoltèrent contre le gouvernement. De plus en plus de Maoris refusaient de vendre les terres de la tribu aux colons. Potatau Te Wherowhero (symbole de la résistance maorie) fut élu premier roi maori en 1858. Bientôt, les Européens furent plus nombreux que les Maoris. Puis il y eut la ruée vers l'or et le développement foudroyant de l'île. En 1863, le gouvernement confisqua 1 200 000 hectares de terre appartenant aux Maoris. En 1865, Wellington devint la capitale de la Nouvelle-Zélande, au grand dam d'Auckland. La même année verra se terminer les Land Wars. Le pays va pouvoir se développer en toute quiétude. Après les guerres, beaucoup de Maoris s'isolèrent en communauté rurale et évitèrent tout contact avec les colons européens. De grandes superficies furent confisquées aux tribus désignées comme rebelles.

En 1870, le village de Parihaka devint le centre d'une résistance passive, menée par le prophète Te Whiti-o-Rongomai, contre l'occupation des terres confisquées à Taranaki. L'occupation de Parihaka en 1881 par les troupes coloniales et l'emprisonnement de son prophète est un élément clé de l'histoire de Nouvelle-Zélande.

[image: ] Le développement économique. Tandis que le développement économique de l'île du Nord était freiné par les guerres tribales, l'île du Sud prenait une longueur d'avance grâce au commerce de la laine (grande population de moutons) et de l'or. Le nord rattrapa son retard avec la découverte de l'or.

En 1879, le suffrage pour les hommes adultes de 21 ans et plus, aussi bien Pakehas que Maoris, fut introduit. En 1893, c'est le tour des femmes (le premier pays au monde).

Après des années de prospérité, la Nouvelle-Zélande sombra dans une dépression économique au cours des années 1890.

L'impulsion vint en 1870 grâce au trésorier Julius Vogel qui mit en place un programme de grands travaux publics, financés par des emprunts populaires, ainsi qu'une large ouverture à l'immigration.

L'un des développements technologiques et économiques ayant permis de sortir le pays de la crise fut le lancement réussi d'une cargaison de viande congelée vers la Grande-Bretagne. Les marchés à l'exportation pour les produits laitiers s'ouvrirent également. À la fin du XIXe siècle, le gouvernement libéral mit en place un système de sécurité sociale, de pensions de vieillesse (premier au monde) et de logements sociaux. Le million d'habitants fut dépassé au recensement de 1911.

Le XXe siècle

[image: ] La Première Guerre mondiale. Le service militaire fut rendu obligatoire en 1909. En 1914, la Nouvelle-Zélande s'engagea dans la Première Guerre mondiale aux côtés du Royaume-Uni. L'Australia and New Zealand Army Corp (ANZAC) fut constituée le 25 avril 1915. Pendant la guerre, 124 211 hommes furent mobilisés (11,5 % de la population) et 16 554 y périrent.
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